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FOOTBALLGERVINHO, ATTAQUANT
DE LA COTE-D’IVOIRE :

«Pas d'esprit de
revanche, juste

gagner»
Le terrible
attaquant des
É l éphan t s ,
G e r v i n h o ,
est très heu-
reux de
retrouver sa
place dans le
groupe après

une suspension
de deux matchs.

L’attaquant de l’AS Rome déclare que
la sélection algérienne mondialiste par
son statut est une équipe «dangereu-
se». «Nous allons affronter une équipe
très forte, très compacte et très agres-
sive. Je n’ai pas souvent vu une équipe
qui peut défendre avec tant d’agressivi-
té, mais aussi des attaques rapides.
L’Algérie est un adversaire dange-
reux», a déclaré Gervinho à la presse
présente à Malabo. Interrogé sur les
points forts de l’équipe algérienne qui
s’est qualifiée pour les huitièmes de
finale de la CAN, l’attaquant n’a pas tari
d’éloges sur les hommes de Christian
Gourcuff. «L’Algérie n’a pas seulement
un seul bon joueur mais plusieurs.
Certains jouent en Espagne, en
Angleterre et en France. Les joueurs
ont un esprit de groupe. Ils sont rapides
et équilibrés dans leur évolution tac-
tique». De son côté, Gervinho ne veut
pas entendre parler de revanche pour
les Éléphants après la défaite essuyée
face à l’Algérie (3-2) à la CAN-2010 en
Angola. «Je ne veux pas qu’on parle de
vengeance ou revanche. Nous voulons
tout simplement passer au tour pro-
chain», a-t-il dit. A. Amine

RAOURAOUA ÉCARTE
UN DÉPLACEMENT DES

SUPPORTERS

«Pas de
déplacement
avant la finale»
Les supporters de la sélection algé-

rienne feront le déplacement en Guinée
équatoriale seulement si les Verts se
qualifient en finale de la 30e Coupe
d'Afrique des nations, a prédit le prési-
dent de la Fédération algérienne de foot-
ball (FAF), Mohamed Raouraoua. «Je ne
pense pas qu'il y a possibilité de trans-
porter des centaines de supporters algé-
riens en Guinée équatoriale avant la fina-
le de l'épreuve. Les hôtels et autres lieux
d'hébergement font cruellement défaut
dans ce pays», a déclaré le patron du
football algérien à la Chaîne 1 de la
Radio algérienne. C'est la première fois,
lors de ces dernières années, que les
supporters des Verts manquent au ren-
dez-vous pendant une grande compéti-
tion continentale ou internationale à
laquelle prend part l'équipe nationale. «Si
on parvient à se qualifier en finale de
cette compétition, on peut prévoir des
déplacements de nos fans avec des
avions qui atterrissent dans le pays hôte
de la compétition le matin du match et
qui repartent à Alger une fois terminé,
comme il a été fait, du reste, lors de la
rencontre face au Burkina Faso à
Ouagadougou (en aller des barrages
qualificatifs au Mondial-2014, ndlr)», a
encore dit Raouraoua. 

Le président de la FAF a précisé en
outre qu'une telle opération n'est pas du
ressort de son instance. L'Algérie affron-
tera la Côte d'Ivoire dimanche à Malabo
(20h30) en quarts de finale de la CAN.

CE SOIR, CONGO-RDC

Le maire de Brazzaville
en appelle au fair-play

l Le maire de Brazzaville a appelé le
public de la capitale congolaise à faire
preuve de fair-play quelle que soit l'issue
du match qui opposera samedi son équipe
nationale à celle de la République démo-
cratique du Congo. 

Ce quart de finale de la 30e Coupe
d'Afrique des nations (CAN), en Guinée
équatoriale, sera la quatrième rencontre
entre les deux pays riverains du fleuve
Congo en phase finale de cette compétition.
La RDC a gagné deux des trois précédents
derbys congolais (en 1968 et 1972) en phase
finale de la CAN, le Congo l'ayant emporté
en 1974. Le choc entre les Diables rouges du

Congo et les Léopards de la RDC «ne doit
pas être un prétexte pour troubler la quiétude
et le vivre ensemble des citoyens de toutes
nationalités établis à Brazzaville, terre d'ac-
cueil et d'hospitalité légendaire», déclare le
maire, Hugues Ngouélondélé, dans un com-
muniqué. «Le Conseil municipal, par ma voix,
lance un vibrant appel au grand public braz-
zavillois pour qu'il fasse preuve de fair-play
quelle que soit l'issue» de la partie, ajoute-t-
il. Déplorant que «des citoyens mal intention-
nés aient pu profiter des matchs précédents
des Diables rouges pour se livrer à des actes
de vandalisme, de vol et de pillage», M.
Ngouélondélé précise que «l'action vigoureu-
se de la force publique est requise» dans

toute la capitale «pour décourager toute ten-
tative de troubles à l'ordre public». Cette
mise en garde trouve aussi son fondement
dans le fait que depuis une semaine, les
autorités congolaises ont relancé l'opération
de police «Mbata ya bakolo» («La gifle des
aînés» en lingala) destinée à expulser tous
les étrangers en situation irrégulière. 

La première phase de cette opération,
lancée en avril 2014, a vu officiellement 245
000 ressortissants de la RDC regagner leur
pays. L'ONU et plusieurs ONG de défense
des droits de l'Homme avaient alors dénoncé
de graves violations des droits de l'Homme
par les forces de l'ordre, parfois avec l'aide
de la population locale.

AFROBASKET-2015

Le Cinq national en amical
contre le Mali à Harcha

l En prévision du tournoi
retour qualificatif pour
l’Afrobasket 2015, qui aura lieu
au Maroc les 13-14-15 février,
la sélection nationale mes-
sieurs, en stage à Alger depuis
le 25 janvier, disputera deux
rencontres amicales contre le
Mali, aujourd’hui à 16h et
demain à 17h à la salle Harcha.

Pour ce premier regroupe-
ment à Alger (25 janvier au 1er
février), avant le stage d’une
semaine prévu en Turquie dès le
2 février, le staff technique natio-
nal, composé de Filal i  Ali et
Chabani Toufik, n’a fait appel

qu’à des joueurs évoluant dans
le championnat national. Idem
pour le déplacement en Turquie
qui se fera uniquement avec par-
ticipation des locaux, selon l’en-
cadrement technique du Cinq
national. Même pour le déplace-
ment au Maroc prévu le 11
février pour le tournoi retour qua-
lif icatif pour le Championnat
d’Afrique des nations, le staff
technique national n’est pas
encore en mesure d’affirmer si
les professionnels notamment
Fayçal Sahraoui (La Rochelle-
France) sera du voyage ou pas.
Concernant Harat, le problème
ne devrait pas se poser puisque

le joueur évolue au championnat
de basket au Maroc.

Mekdad et Benzegala
seront-ils qualifiés ?

Concernant la situation des
deux joueurs Samir Mekdad
(France) et Mounir Benzegala
(GSP), rien n’a encore été réglé
quant à leur qualification par la
Fiba Afrique. Les deux éléments
n’étaient pas qualifiés lors du
tournoi aller disputé à Alger
début janvier à cause de leur
non-qualification par l’instance
internationale de basket-ball. Les
deux éléments, faut-il le rappeler,
sont nés, respectivement en

France et aux Etats-Unis, et ne
sont pas encore sûrs d’être pré-
sents au Maroc. La Fiba Afrique
n’a pas encore statué sur les
dossiers des deux joueurs «natu-
ralisés» algériens. «J’espère que
tout sera réglé d’ici le tournoi
retour, car j’ai une grande envie
de jouer», nous avait déclaré
Samir Mekdad qui ne veut pas
rater les matches du tournoi
retour, lui qui, avec sa grande
expérience, sera à coup sûr d’un
grand secours pour le Cinq natio-
nal afin de mettre tous ses atouts
de son côté pour espérer revenir
avec la qualification. 

Ahmed A.

La Guinée qualifiée dans
un tirage rocambolesque
La Guinée, à égalité parfaite

avec le Mali après le premier
tour, a été qualifiée au tirage au
sort pour les quarts de finale de
la CAN-2015, une issue rocam-
bolesque, expédiée en deux
minutes et sans huissier, qui ter-
nit l'image de la CAF et de sa
compétition-phare. Les trois ren-
contres disputées par les Aigles
maliens et le Syli National dans
le groupe D s'étaient toutes sol-
dées par un résultat identique (1-

1) et ce sont donc les Guinéens
qui ont remporté la loterie organi-
sée par la Confédération africai-
ne de football (CAF) juste avant
une réunion de son comité d'or-
ganisation dans un grand hôtel
de Malabo, la capitale de la
Guinée équatoriale. La Guinée
termine ainsi 2e de la poule et
affrontera au prochain tour le
Ghana, vainqueur du groupe C,
dimanche à Malabo. Mais la
méthode utilisée et la cérémonie,

d'une durée d'à peine deux
minutes, ont de quoi écorner la
crédibilité de la CAF. Pas de
mains innocentes pour tirer les
boules, ni d'huissiers pour veiller
à la régularité de la procédure :
la lourde charge est revenue à
des représentants des deux pays
concernés, le président de la
Fédération malienne, Boubacar
Baba Diarra, et le directeur finan-
cier du ministère des Sports gui-
néen, Amara Dabo.

BOUBACAR BABA DIARRA (MALI) :

«La pire des cruautés»

Le critère
du fair-play

retiré
La CAF s'est elle-même placée

dans une situation des plus incon-
fortables en réduisant au minimum
les critères en cas d'uniformité
des résultats entre plusieurs
nations. Selon le règlement de la
CAN, les équipes à égalité sont en
effet séparées aux matches parti-
culiers entre elles (points, différen-
ce de buts, meilleure attaque),
puis à la différence de buts géné-
rale et à la meil leure attaque
générale, un tirage au sort étant
prévu en dernier recours. Or, lors
de la CAN-2013, le fair-play entrait
en ligne de compte et le pays
ayant reçu plus de cartons jaunes
ou de cartons rouges était éliminé.
La CAF n'en est pas à son coup
d'essai puisqu'elle avait utilisé un
tirage au cours de la Coupe
d'Afrique en 1988. L'Algérie avait
alors accédé aux demi-finales (le
tournoi ne comptait que huit parti-
cipants à l'époque) aux dépens de
la Côte d'Ivoire. Un tel cas de figu-
re s'était également produit en
1990 lors du Mondial en Italie.
Mais il s'agissait alors de désigner
l'ordre des qualifiés dans un grou-
pe et de départager l'Eire et les
Pays-Bas pour les 2e et 3e places.
Les Néerlandais s'étaient inclinés
mais étaient déjà assurés de leur
billet en tant que meilleurs 3e.

l Le président de la
Fédération malienne n'a pas
manqué de dénoncer le
recours au hasard pour
départager les deux forma-
tions, estimant que cela
constituait «la pire des cruau-
tés». 

«On aurait préféré perdre
sur des critères sportifs mais
pas sur des critères extra-spor-
tifs. La CAF doit revoir son
mode opératoire», a-t-il affirmé.
«Il faut qu'on revoie le règle-
ment, a-t-il ajouté. On aurait pu
imaginer des subterfuges, par
exemple au début de la compé-

tition, commencer à compter
les corners, les coups francs,
jouer sur le fair-play mais pas
perdre comme ça.» Interrogé
par l'AFP, M. El Amrani a expli-
qué que le règlement avait été
«établi et mis à jour en 2014 et
toutes les équipes l'acceptent
avant même de débuter la
compétition», indiquant que
cela faisait partie des «aléas de
la compétition». «Je ne suis
pas content de cette situation
(...) mais nous n'avons pas le
choix», avait déclaré de son
côté le président de la CAF
Issa Hayatou juste avant le tira-
ge au sort.


